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1. Quelles sont les Saintes Convocations ou fêtes de l’Eternel ? 

« Parle aux enfants d’Israël, et tu leurs diras : Les fêtes de 

l’Éternel, que vous publierez, seront de saintes 

convocations. Voici quelles seront mes fêtes. » (Lév. 23 : 2)  

 

Le Sabbath : Jour de repos. Il y aura une sainte convocation, vous ne ferez 

aucune œuvre servile car c’est le Sabbath de l’Eternel. On travaillera six jours 

mais le septième jour est le Sabbath, le jour de repos [H7677 - Shabbathon]. 

Fêtes de printemps 

La Pâque : le premier mois, le quatorzième jour du mois ce sera la Pâque. 

(voir aussi Exode 5 :1-3) 

Type : Agneau pascal + la délivrance de l’esclavage en Egypte 

Antitype :  Jésus, agneau de Dieu crucifié à la croix pour la délivrance de 

l’esclavage du péché 

 

 « La Pâque devait être à la fois commémorative et 

typique, pointant non seulement vers la délivrance 

d'Égypte, mais vers la plus grande délivrance que 

Christ devait accomplir en libérant Son peuple de 

l'esclavage du péché. » 

(Patriarches et Prophètes p.249) 

« Semblable aux étoiles parcourant en vastes orbites la 

voie qui leur a été tracée, les desseins de Dieu ne 

connaissent ni hâte ni retard. Par le symbole des grandes 

ténèbres et de la fournaise fumante, Dieu avait révélé à 

Abraham la servitude d'Israël en Egypte, et avait déclaré 
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que le temps de leur servitude serait de quatre cents ans. 

"Ensuite," avait-il dit, "ils sortiront avec de grandes 

richesses." Genèse 15:14.... Le « même jour » celui que la 

promesse divine, « il arriva que toutes les armées de 

l'Éternel sortirent du pays d'Égypte. De même, l’heure de 

la venue du Christ avait été décidée dans le conseil 

céleste.»(Jésus Christ p.23) 

 

Pains sans levain : le quinzième jour du mois sera la fête des pains sans levain 

à L’Eternel ; vous mangerez des pains sans levain pendant 7 jours. le premier 

jour et le septième jour vous aurez une sainte convocation. 

 

Type : La nourriture simple qu'ils avaient en quittant l'Égypte de manière 

précipitée. 

Antitype : Saint Cène avec le partage du pain sans levain et le sang de 

l’alliance. Communion avec Christ notre pain de vie et qui est sans péchés 

(levain). 

Le pain sans levain a continué à être un symbole du Dîner du Seigneur. Cette 

partie du service cérémoniel de la Pâque a persisté de manière à la fois 

commémorative et typique. Il rappelle la vie sans péché que Christ a vécue et 

il indique la victoire sur le péché qu'il promet de donner à ceux qui marchent 

selon l'esprit, lorsqu'ils s'assiéront avec lui au festin des noces de l'Agneau.  
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Fête des prémices : Prémices des moissons. Le sacrificateur agitera la gerbe 

le lendemain du Sabbath. 

Type : Prémices des moissons (1ère gerbe) 

Antitype : Résurrection de Christ au 3ème jour. Christ est les prémices de ceux 

qui sont morts. (1 Corinthiens 15 : 20) 

 

Fête de la Pentecôte : 7 semaines soit 50 jours après la fête des prémices, 

vous publierez la fête ce jour même, vous aurez une sainte convocation. C’est 

une ordonnance perpétuelle. 

Type : Le peuple d’Israël reçoit les Tables de la Loi sur le mont Sinaï, 50 jours 

après la sortie d’Egypte. 

Antitype : Effusion du Saint Esprit sur les disciples 50 jours après la 

résurrection de Jésus.  
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   « Dieu avait commandé à Moïse d’amener son peuple dans 

ce lieu de solitude naturelle et de sublimité, afin qu’il puisse 

entendre sa voix et recevoir le livre des lois du ciel. Cinquante 

jours auparavant, la colonne de feu avait éclairé le chemin à 

travers la mer Rouge que Dieu avait miraculeusement ouvert 

devant les multitudes en marche de son peuple. » 

(Signe des temps, 7 mars 1878) 

 

« Ces scènes vont se répéter, et avec plus de puissance. 

L'effusion du Saint-Esprit le jour de la Pentecôte était la 

première pluie, mais la pluie de l'arrière-saison sera plus 

abondante. L'Esprit attend notre demande et notre réception. 

Christ doit à nouveau être révélé dans sa plénitude par la 

puissance du Saint-Esprit ». (Christ Object Lessons p. 121.1) 

---------------------------------------------------------------------- 

Fêtes d’automne 

Fête des trompettes : Le 1er jour du septième mois, il y aura pour vous un 

jour de repos [H7677], une sainte convocation. 

Type : Une commémoration publiée au son des trompettes 

Antitype : Le grand réveil : Miller a été appelé en 1833 et a prêché le grand 

réveil pendant 10 ans. 
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La convergence des intervalles de jubilé exacts (49 ans) entre l'ascension 

du Christ pour commencer son ministère dans le lieu saint et le moment où 

il a commencé son travail dans le lieu très saint exactement 37 jubilés plus 

tard (37 x 49 = 1813 + 31 a.d. = 1844) est une confirmation puissante qu'au 

moins l'année qui termine la prophétie de 2300 ans de Daniel 8 est certaine 

et sûre. 

William Miller a reçu ses lettres de créance ministérielles lors de la fête des 

trompettes de l'année 1833, dix jours prophétiques avant le jour des expiations 

de 1844. 

Fête de l’Expiation : Le 10ème jour du septième mois ce sera le jour des 

expiations ; vous aurez une sainte convocation. Ce sera pour vous un 

Sabbath, un jour de repos [H7677 - Shabbathon]. 

Type : Le grand prêtre sacrificateur entrait une fois par an dans le lieu très 

Saint pour l’expiation et la purification des péchés accumulés toute l’année par 

les enfants d’Israël. 

Antitype : Christ passe du Lieu Saint au Lieu Très Saint + Naissance de 

l’Eglise adventiste le 22/10/1844. 
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Fête des Taberbacles : le 15ème jour du septième mois ce sera la fête des 

Tabernacles pendant 7 jours. Le 1er jour et le 8ème jour vous aurez une sainte 

convocation. Le premier et le huitième jours seront un jour de repos [H7677] 

Type : Les tribus d’Israël ont vécu sous les tentes dans le désert autour du 

Tabernacle de Dieu pendant 40 ans 

Antitype : Retour du Christ (1er jour) + début du voyage vers le ciel 

Voyage vers le ciel (2ème au 7ème jour) (Cf 1ère vision d’Ellen White) 

Début du règne dans le ciel (8ème jour) 

 

 

« La Fête des Tabernacles n'était pas seulement 

commémorative mais typique. Non seulement il rappelait le 

séjour dans le désert, mais, en tant que fête de la moisson, il 

célébrait la récolte des fruits de la terre et indiquait le grand 

jour de la récolte finale, lorsque le maître de la moisson 

enverra Ses moissonneurs pour rassembler l'ivraie en bottes 

pour le feu, et pour rassembler le blé dans son grenier. » 

(Patriarches et Prophètes p. 529-530) 

 « Alors la trompette d'argent de Jésus se fit entendre, 

pendant qu'il descendait sur la nuée, enveloppé de flammes 

de feu. Ses regards se portèrent sur les sépulcres des saints 

endormis; puis, levant vers le ciel les mains et les yeux, il 

s'écria: “Réveillez-vous! Réveillez-vous! Réveillez-vous! 

vous qui dormez dans la poussière, et levez-vous!” Il y eut 

alors un grand tremblement de terre. Les tombeaux 

s'ouvrirent, et les morts en Christ en sortirent, revêtus 

d'immortalité. Les 144 000 s'écrièrent: “Alléluia!” en 

reconnaissant leurs amis dont ils avaient été séparés par la 

mort. Au même instant, nous fûmes tous changés et enlevés 
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avec eux pour aller à la rencontre du Seigneur dans les 

airs. Nous entrâmes tous ensemble dans la nuée, et notre 

ascension pour atteindre la mer de verre dura sept jours. 

Arrivés là, Jésus, de sa propre main, ceignit nos fronts 

d'une couronne. Il nous remit des harpes d'or et des palmes 

de victoire. Les 144 000 formaient un carré parfait sur la 

mer de verre. Les uns avaient des couronnes plus brillantes 

que d'autres. Quelques couronnes semblaient chargées 

d'étoiles, tandis que d'autres n'en avaient que quelques-

unes. Tous étaient ravis de leurs couronnes. Ils étaient 

revêtus de superbes manteaux blancs, tombant des épaules 

aux pieds. Entourés d'anges, nous nous rendîmes à la porte 

de la ville à travers la mer de verre. Levant son bras 

puissant et glorieux, Jésus fit tourner sur ses gonds 

étincelants la porte de perle, en nous disant: “Vous avez 

lavé vos robes dans mon sang, vous avez gardé fidèlement 

ma vérité, entrez!” Nous entrâmes tous avec le sentiment 

que nous avions droit à ce lieu.» ( Premiers Ecrits 16 ;2-3) 

La Fête de la Récolte est la dernière et la seule fête qui n'ait pas encore 

rencontré d'antitype. Cela s'accomplira à la seconde venue de Christ. 

Des versets de la Bible dans le nouveau testament nous disent que Jésus et 

même ses disciples célébraient les fêtes de l’Eternel.  

« Cependant, le jour des pains sans levain dans lequel il 

fallait immoler la Pâque, (2) Jésus envoya Pierre et Jean, 

en disant : Allez nous préparer la pâque, afin que nous la 

mangions. » (Luc22 : 1-2) 

« Le dernier et le grand jour de la fête, Jésus se trouvait là 

et s’écriait : Si quelqu’un a soif, qu’il vienne à moi et qu’il 

boive. Celui qui croit en moi, des fleuves d’eau vive 

couleront de son sein, comme le dit l’Ecriture » – cf Esaie 

58 :11  (Jean 7 : 37) 

Paul gardait aussi les jours de Fête. De plus, il les observait aux époques 

commandées par Dieu dans la loi. Qui plus est, deux fois sur les cinq, nous le 

trouvons observant les jours de Fête avec les convertis païens dans des villes 

païennes. 

En étudiant les annales historiques nous pouvons savoir que les églises établies 

par Paul en Asie Mineure suivirent son exemple et observèrent les fêtes durant 
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les 250 années suivant sa mort, et ceci malgré les menaces de persécution et 

d’excommunication de l’église de Rome – ils les observèrent jusqu’à ce que 

l’empereur Constantin et l’église Romaine les abolirent au 4ème siècle, les 

remplaçant par Pâques, Noël, Halloween, le Carême, etc… 

« Et il prit congé d’eux en leur disant : il faut absolument 

que je célèbre la fête prochaine à Jérusalem… »  

(Actes 18 : 21) 

« Pour nous, après les jours des pains sans levain, nous 

nous embarquâmes à Philippes.  

(Actes 20 : 3) 

 « Nettoyez donc le vieux levain afin que vous deveniez une 

nouvelle pâte comme vous êtes sans levain ; car Christ 

notre Pâque, a été immolé pour nous. (8) C’est pourquoi, 

célébrons la fête non avec du vieux levain, ni avec un 

levain de malice et méchanceté mais avec les pains sans 

levain de la sincérité et de la vérité. » (1Cor5 : 7-8),  

« Cependant, je demeurerai à Ephèse jusqu’à la 

Pentecôte.» (1Cor16 : 8) 

Beaucoup de chrétiens gardent Noël, Pâques, la Saint-Valentin, la Toussaint 

alias Halloween. Certains observent 40 jours de Carême, l'Ascension, 

l'Assomption et l'Avent. Ensuite, il y a les douze jours de Noël, l'Adoration 

des Mages, le jour de la Saint Patrick, le jour de Marie Mère de Dieu alias le 

jour de l'An, le jour de l'Immaculée Conception, le mercredi des Cendres, le 

dimanche des Rameaux, le vendredi saint, le lundi de la Pentecôte, le 

dimanche de la Trinité et le Corpus Christi. Mais aucune de ces fêtes ne sont 

mentionnées dans la Bible. 

Qu'en est-il des Fêtes dans la Bible ? Les fêtes mentionnées dans la Bible font 

partie des statuts, des préceptes que Dieu a donné à son peuple. 

Qu'en était-il de nos pionniers ? 

L'histoire Adventiste dans ses débuts était pleine de lutte et de débat au sujet 

du commencement et de la fin de l'Ancienne Alliance avec toutes ses 

cérémonies et ses rituels. Comme toutes les autres églises Protestantes d'où 

elle est sortie, l'église Adventiste a accepté depuis longtemps la notion 

prédominante que tout ce qui est ancien et Juif s'est arrêté à la  mort de Jésus. 

La loi de Moïse a été clouée à la croix. Pour tous les autres Protestants, cela 

inclut aussi le Sabbat du septième jour. 
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«Il existe une distinction bien claire entre la loi de 

Moïse et la loi de Dieu dans les Saintes Écritures. La 

loi de Moïse était une loi de cérémonies charnelles 

écrites de la MAIN de Moïse dans un LIVRE. La loi 

de Dieu se compose des dix commandements écrits 

du DOIGT de DIEU sur DEUX TABLES DE 

PIERRE. Un était appelé le LIVRE de l’ALLIANCE, 

l’autre les TABLES de l’ALLIANCE. La loi de Moïse 

était une loi d’ombres qui ont été abolies lorsque 

vint la nouvelle, seconde et meilleure alliance. » 

(James White, Vérité présente, juillet 1849) 

Ellen White déclare que nous avons encore plus besoin de ces saintes 

convocations que l’ancien Israël ! Souvent, dans ses écrits, Ellen White 

compare les camp-meetings modernes aux jours de Fêtes ou plus 

particulièrement à des Saintes Convocations. Elle utilise le même langage pour 

s’y référer. Elle dit que les camp-meetings devraient durer au moins une 

semaine, tout comme le dit Deutéronome ; et elle parle du fait qu’il serait bon 

d’en avoir trois par an, tout comme Dieu le réclamait au commencement. 

«Si les bienfaits résultant de ces saintes convocations 

étaient nécessaires aux enfants d’Israël, combien plus 

en avons-nous besoin en ces derniers jours de péril et 

de conflits !  

Et si le monde d’alors avait besoin de recevoir la 

lumière que Dieu avait transmise à Son Église, cela 

n’est-il pas encore plus vrai aujourd’hui ? »  

(6Testimonies for the church, p. 39-40) 

 « Une grande œuvre doit être accomplie dans nos camp-

meetings. Le Seigneur a tout spécialement honoré ces 

rencontres, qu’Il a appelées « Saintes Convocations » 

 (6Testimonies for the church, p. 70.3) 

 

 « Lors de ces assemblées annuelles les cœurs de tous, 

jeunes et vieux, étaient encouragés au service de Dieu, tout 

en donnant aux habitants des diverses parties du pays 

l’occasion de resserrer les liens qui les attachaient à Dieu 

et les uns aux autres. Combien il serait bon pour le peuple 

de Dieu à notre époque, s’il y avait aussi une Fête des 
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Tabernacles – une joyeuse commémoration des 

bénédictions de Dieu à son égard. De même que les enfants 

d’Israël célébraient le souvenir de la délivrance offerte par 

Dieu à leurs pères, ainsi que la manière miraculeuse dont 

Il les avait préservés durant leurs pérégrinations, nous 

devrions de même nous souvenir avec gratitude de la 

manière dont Il nous a retirés du monde, et nous a fait 

passer des ténèbres de l’erreur à la précieuse lumière de 

Sa grâce et de Sa vérité. »  

(Patriarches et Prophètes p. 529) 

 

« Ne nous serait-il pas profitable d’observer des jours 

fériés devant l’Éternel, où nous pourrions ranimer dans 

nos esprits le souvenir de la manière dont il a agi dans nos 

vies ? Ne serait-il pas bon de considérer ses bénédictions 

passées, de nous rappeler les mises en garde qui sont 

venues à nos esprits afin de ne pas oublier l’Éternel ? Le 

monde possède de nombreux jours fériés, et les hommes se 

sont laissés captiver par les jeux, les courses de chevaux, 

par les jeux de hasard, le tabac et l’ivrognerie. Ils 

montrent très clairement sous quelle bannière ils se 

tiennent. Il est évident qu’ils ne se tiennent pas sous la 

bannière du Prince de la Vie, mais que le prince des 

ténèbres les gouverne et les contrôle. Le peuple de Dieu ne 

va-t-il pas avoir des saintes convocations plus fréquentes 

durant lesquelles il peut remercier Dieu pour ses riches 

bénédictions ?... »  

(Special Testimonies on Education, p. 80.1) 

« Il serait bon pour nous d’avoir une fête des tabernacles, 

une commémoration joyeuse des bénédictions de Dieu en 

notre faveur en tant que peuple. Tout comme les enfants 

d’Israël célébraient la délivrance que l’Éternel avait 

accomplie pour leurs pères, et la manière dont il les avait 

miraculeusement préservés durant leur voyage de l’Égypte 

à la terre promise, de même à notre époque le peuple de 

Dieu devrait se souvenir avec gratitude de la manière dont 

il l’a retiré du monde, et l’a fait passer des ténèbres de 

l’erreur à la précieuse lumière de la vérité. Nous devrions 

fréquemment nous rappeler combien ceux qui étaient à 

l’origine de l’œuvre dépendaient de Dieu. Il nous faudrait 
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considérer avec reconnaissance les anciennes bornes et 

rafraîchir nos âmes du souvenir de la tendre sollicitude de 

notre Bienfaiteur miséricordieux. »  

(Review and Hérald, 17 novembre 1885, par. 14) 

 «En ne chérissant pas l'Esprit de Christ, en prenant des 

positions erronées dans la controverse sur la loi dans les 

Galates - une question qui n'a pas été parfaitement 

comprise par beaucoup avant qu'ils ne prennent une 

mauvaise position - l'église a subi une triste perte." 

(Journal d'E.G. White, 27 février 1891) 

«Les paroles de Moïse à Israël concernant les ordonnances 

et les statuts du Seigneur, sont également la parole de Dieu 

pour nous; Il dit : "Vous les observerez et vous les mettrez 

en pratique; car ce sera là votre sagesse et votre 

intelligence aux yeux des peuples, qui entendront parler de 

toutes ces lois et qui diront : Cette grande nation est un 

peuple absolument sage et intelligent!"  

(Signe des temps 21 mars 1895) 

« Le Christ a donné à Moïse des préceptes religieux qui 

devaient régir la vie quotidienne. Ces statuts ont été 

explicitement donnés pour protéger les Dix 

Commandements. Ce n'étaient pas des types obscurs qui 

devaient disparaître avec la mort de Christ. Ils devaient 

s'imposer à l'homme à toutes les époques aussi longtemps 

que durerait le temps » 

En ces derniers jours, il y a un appel du Ciel vous invitant 

à observer les statuts et les ordonnances du Seigneur. Le 

monde a mis à néant la loi de Jéhovah; mais Dieu ne 

restera pas sans témoin de sa justice, ni sans peuple sur la 

terre pour proclamer sa vérité. 

 (Signe des temps, 3 Fev. 1888) 
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2. Quels sont les liens entre les sacrifices et le Sabbath dans 

l’utilisation du chiffre sept ? 

Dès le commencement le Seigneur a révélé aux Patriarches les saisons de 

rafraîchissement de la part du Seigneur, lorsque le délice du Père serait révélé 

en Christ. Lorsque les patriarches offraient un agneau par la foi au temps mis à 

part, ils étaient liés à l’Esprit de Christ qui possédait le plaisir du Père et, 

conduits par l’Esprit, ils recevaient la confirmation de leur filiation avec Dieu. 

Satan chercha rapidement à pervertir les temps et les sacrifices que Dieu avait 

mis en place afin de venir bénir Ses enfants. Après qu’Israël soit sorti 

d’Égypte, Christ restitua à Moïse une explication complète de l’Evangile au 

moyen des commandements, des lois et des ordonnances du Seigneur qui 

avaient été perdus en Égypte.  

Moïse reçu la connaissance des temps spécifiques où un sacrifice devait être 

offert pour la nation. Les sacrifices et leurs temps étaient significatifs. Le 

moment où le sacrifice était offert fournissait un canal pour que la bénédiction 

du Père s’écoule comme elle s’était écoulée sur Son Fils lors du premier 

Sabbath. 

Tandis que Moïse était sur la montagne, Dieu lui 

présenta, non seulement les tables de la loi, mais 

aussi le plan du salut tel qu’il avait été enseigné à 

Abraham et à tous les Patriarches. Il comprit que le 

sacrifice du Christ état préfiguré par tous les types 

et les symboles de la dispensation Judaïque ; et 

c’était la lumière divine jaillissant aussi bien du 

Calvaire que de la gloire de la loi divine qui 

illuminait le visage de Moïse.  

(Patriarches et Prophètes p. 330) 

 

L’Écriture dit d’Abraham : 

Gen. 26 : 5 Parce qu’Abraham a obéi à ma voix, et qu’il a 

observé mes ordres, mes commandements, mes statuts et 

mes lois. 

Examinons les temps auxquels les sacrifices devaient être offerts selon la loi. 

1 Ch. 23 : 30-31 Ils avaient à se présenter chaque matin et 

chaque soir, afin de louer et de célébrer l’Éternel, (31) et à 

offrir continuellement devant l’Éternel tous les holocaustes 
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à l’Éternel, aux Sabbaths, aux nouvelles lunes et aux fêtes, 

selon le nombre et les usages prescrits. 

2 Ch. 8 : 12-13 Alors Salomon offrit des holocaustes à 

l’Éternel sur l’autel de l’Éternel, qu’il avait construit 

devant le portique. (13) Il offrait ce qui était prescrit par 

Moïse pour chaque jour, pour les Sabbaths, pour les 

nouvelles lunes, et pour les fêtes, trois fois l’année, à la 

fête des pains sans levain, à la fête des semaines, et à la 

fête des tabernacles. 

La loi révèle que les sacrifices étaient offerts : 

1. Matin 

2. Soir 

3. Sabbath 

4. Nouvelle Lune 

5. Fête des pains sans levain 

6. Fête des semaines ou Pentecôte 

7. Fête des tabernacles 

Nous trouvons un très beau lien entre les sacrifices et le Sabbath dans 

l’utilisation du chiffre sept afin de révéler le Principe sept du Sabbath lié à 

toutes les divisions importantes de temps. On le trouve chaque jour, semaine, 

mois et année. Le septième jour est le jour durant lequel Dieu a béni Son Fils à 

la fin des six jours de travail. Lorsque le travail est accompli durant une 

période de six unités, la septième unité offre un temps de réflexion, permettant 

de goûter les délices du Père et de renouveler notre sentiment d’identité en tant 

qu’enfants de Dieu.  

En rapport avec les honneurs tout particuliers que 

Dieu avait conféré au septième jour, Il exigea que son 

peuple compte par sept de peur qu’il n’oublie son 

Créateur qui avait fait les cieux et la terre en six jours 

et s’était reposé le septième.  

(3 Spiritual Gifts p. 53.1) 

 

 

  



Les fêtes de l'Eternel 

 

14 

Le sabbath de la création est le fondement de tout un système qui lui est 

propre, un système de sabbaths en cascade, tous ayant le sabbat 

hebdomadaire comme fondement ou source. Les sabbaths de la septième 

semaine, du septième mois et de la septième année sont dérivés et ont leur 

origine dans le sabbath hebdomadaire du septième jour. C'est une fontaine 

de bénédiction qui apporte des saisons de rafraîchissement spirituel. 

 

Cadre 

temporel 
Événement Six, sept et repos Référence 

7ème heure Sacrifice 

quotidien 

6 heures entre les sacrifices 

du matin et du soir. Jésus a 

souffert 6 heures sur la croix 

puis s’est reposé 

Marc   15 :   25 ; 

15 : 34 ; Actes 3 : 

1 ;  Ps.  141 :  2 ; 

Nom. 28 : 8 

7ème jour Sabbath 6 jours de travail puis repos Ex. 20 : 8-10 

7 jours Pains sans 

levain 

7 jours sans levain Lev. 23 : 6 

7 semaines + 

1 jour 
Pentecôte Compte de 7 semaines pour 

la Pentecôte puis repos 
Lev. 23 : 15 

7ème mois 

compte de 7 

lunes 

Trompettes, 

Expiation, 

Tabernacles 

(7+1 jours) 

Compte de 6 mois puis 3 

fêtes durant le 7ème mois 

Lev. 23 : 24-39 ; 

Es.   66 :   23 ;   2 

Rois 4 : 23 ; Ezé 

46 : 1 

7ème année Sabbath de 

la terre 
Compte de 6 années puis 

repos la 7
ème  année 

Lev. 25 : 3 

7x7 années + 1 Jubilé Compte de 7x7 années vers 

le Jubilé puis repos 
Lev. 25 : 8-10 

7x1000 ans Millénium Compte de 6 fois 1000 ans 

puis repos 
Apoc. 20 : 6 
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Chaque jour, chaque semaine, chaque mois, chaque année, chaque sept ans, et 

chaque sept fois sept ans plus un an, le Père lance un appel à Ses enfants. Le 

courant vivant de l’amour du Père est répandu dans une plus grande mesure 

aux temps fixés. Son Esprit est vraiment déversé sur nous et Il nous dit « Tu es 

mon enfant bien-aimé en qui je prends plaisir. »  

Si nous reconnaissons le sacrifice de Christ dès notre réveil le matin, le flot 

vivant s’ouvre pour nous et par Christ, le Père souffle sur nous Son délice. 

Après une période de six heures, le sacrifice du soir est rappelé. Pour ceux qui 

reconnaissent le sacrifice de Christ et s’arrêtent pour se le remémorer, la 

fontaine s’ouvre à nouveau et nous pouvons nager dans le courant de l’amour 

de Dieu envers nous. Cela continue chaque Sabbath, chaque nouvelle lune, et 

ensuite à chacune des fêtes mises à part lorsque l’agneau était immolé. Lors de 

chacun de ces rendez-vous, le Père nous fait comprendre Son délice à travers 

Son Fils. Lorsque nous honorons le Fils, les courants entrent dans nos cœurs et 

nous sommes sanctifiés dans ce processus. 

Voilà la bénédiction contenue dans le Sabbath. C’est le rafraîchissement et le 

renouvellement des liens d’amour entre nous et notre Père par Christ. Chaque 

Sabbath grave plus profondément le nom du Père sur nos âmes par le souffle 

de Sa bouche. Le Sabbath est clairement un don de la présence de Dieu à 

travers Christ d'une manière toute particulière. Combien le Sabbath est 

précieux pour les enfants de Dieu ! 

« Afin que des temps de rafraîchissements viennent de la 

part du Seigneur et qu’Il vous envoie celui qui a été 

annoncé auparavant, le Christ Jésus. » (Actes 3 : 20) 
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3. Quelques exemples de multiples de sept dans la création 

Commençons par le mot SHABBAT, il contient sept lettres. 

SH = Nom (par exemple: Shem signifie Nom).  

AB = Abba/Père. 

B = Habitation (par exemple : Bethléem signifie « habitation du pain » et 

Béthel signifie « habitation de Dieu »).  

AT = Serment/Signe.  

Mettre tout cela ensemble révèle ce que le Sabbath signifie pour nous : « la 

demeure du signe du Père ». 

Dans la création il y a de nombreux multiples de sept comme les exemples ci-

dessous :  

Le corps humain a 30 billions de cellules qui remplissent environ 10 000 

fonctions chimiques. Chaque cellule a un billion de bits de données (égal à 

chaque lettre dans dix millions de livres). Chacun se remplace également tous 

les SEPT ANS.  

Le rythme cardiaque moyen est de 70 battements par minute. 

Chez la femme, le cycle menstruel est généralement de 28 jours (comme le 

cycle de la lune). 

Pour chaque étape de l'embryon, le développement se fait par périodes de 28 

jours. Il y a 10 périodes de cycles de 28 jours pour réaliser la gestation 

normale de l'humain soit 280 jours (soit environ 9 mois de grossesse). Le 

nombre 40 est le nombre de semaines pour la gestation humaine et est utilisé à 

maintes reprises dans la Bible. 

Les œufs d'oiseaux éclosent TOUS en un multiple parfait de périodes de sept 

jours : 

 Les poules éclosent en 21 jours soit 7X3 

 Les canards en général en 28 jours soit 7X4 

 Les canards musqués en 35 jours soit 7X5 

 Les manchots empereurs 49 jours soit 7X7 

 Les Emeus en 56 jours soit 7X8 

 Les aigles impériaux en 35 jours soit 7X5, les grands hiboux en 28 

jours soit 7X4, et les casoar en 42 jours soit 7X6. 

La gestation des mammifères est la suivante : 

 La souris en 21 jours soit 7X3 
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 Le chat en 56 jours soit 7X8 

 Le lièvre en 28 jours soit 7X4 

 Le chien en 63 jours soit 7X9 

 Le lion en 98 jours 7X14 

 Le mouton en 147 jours soit 7X21 

Si vous passez la lumière du soleil à travers un prisme, il produit 7 couleurs Le 

tableau périodique des éléments connus a 7 niveaux de périodicité (Cf tableau 

de Mendeleïev) 
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4. Les sacrifices et leurs symbolismes 

Il y avait des procédures spécifiques à suivre pour préparer le sacrifice, le 

disposer sur l'autel, que faire du sang et des cendres, ce qui pouvait être mangé 

et s'il y avait des offrandes de repas ou de boissons. Un agneau d’1an pour une 

offrande pour le péché ; un taureau pour une offrande pour le délit, une paire 

de tourterelles si l'on était pauvre… 

Quand nous regardons aux offrandes que le peuple d'Israël devaient offrir, on 

constate que la quantité des offrandes devient plus importante à mesure 

qu’elles passent du quotidien au Sabbath, puis aux nouvelles lunes et enfin aux 

fêtes comme indiqué dans le tableau ci-dessous :  

 

Sacrifice Animaux Farine Huile 

Quotidien : Nom. 

28 : 3-6 

 

1 agneau le matin 

et 1 le soir. 

Total : 2 agneaux 

2,2 kg de farine x 2 

 

Total : 4,4 kg 

0,9 l. x 2 

 

Total : 1,8 l. 

Sabbath : Nom. 28 : 

9, 10 

2 agneaux le matin 

et 2 le soir. 

Total : 4 agneaux 

4,4 kg plus 4,4 kg du sacrifice 

quotidien. 

 

Total : 8,8 kg 

1,8 l. plus 1,8 l. 

 

 

Total : 3,6 l. 

Nouvelle lune :  

Nom. 28 : 11-14 

2 jeunes 

taureaux, 1 

bélier 

7 agneaux plus 

sacrifice 

quotidien. 1 

bouc en 

sacrifice 

d’expiation. 

6,6x2 = 13, 2 kg 

4,4x1 = 4,4 kg 

(2,2x7)+(2,2x2) = 19,8 kg 

 

Total : 37,4 kg 

2,7x2 taureaux 

1,8x1 bélier 

0,9x7 agneaux 

0,9x2 quotidien 

Total : 15,3 l. 

Pâque Ex. 12 : 21 Agneau Pascal Pain sans levain Herbes amères 

Pains sans levain 

durant sept jours. 

Nom. 28 : 17-25 

7 x nouvelle lune 

14 taureaux 

7 béliers 

49 agneaux + 14 

quotidien + 2 

Sab. 

7 boucs 

37,4 kg x 7 jours 

+ 4,4 kg Sabbath 

 

Total : 266,2 kg 

(60,5 fois plus que le quotidien) 

15,3 l x 7 + 1,8 l. 

pour le Sabbath 

 

Total : 108,9 l. 

Fête des semaines 

ou Pentecôte 

Nom. 28 : 26-31 

2 jeunes 

taureaux 

1 bélier et 7 

agneaux. 

2 agneaux 

quotidien 

3/10 par taureau 

2/10 par bélier 

1/10 par agneau 

Calcul : 

(6,6x2)+(4,4x1)+(2,2x7)+(2,2x2) 

0,9x2 quotidien 

 

 

 

 



Les fêtes de l'Eternel 

 

19 

1 bouc en 

sacrifice 

d’expiation 

Total : 37,4 kg Total : 15,3 l. 

Fête des 

Trompettes 

Nom. 29 : 1-6 

A lieu lors de la 

Nouvelle lune. Le 

sacrifice inclut le 

quotidien, celui de 

la Nouvelle lune, 

plus celui des 

Trompettes 

1+2 taureaux 

1+1 bélier 

7+7+2 agneaux 

2 boucs 

6,6x3 = 19,8 kg 

4,4+4,4 = 8,8 kg 

2,2x16 = 35,2 kg 

 

Total : 63,8 kg 

2,7x3 = 8,1 l. 

1,8x2 = 3,6 l. 

0,9x16 =14,4 l. 

 

Total : 26,1 l. 

Jour des 

Expiations. 

Nom. 29 : 7-11 

1 taureau 

1 bélier 

7 agneaux + 2 

quotidien 

1 bouc 

6,6 kg 

4,4 kg 

19,8 kg 

 

Total : 30,8 kg 

2,7x1 = 5,4 l. 

1,8x1 = 1,8 l. 

0,9x7 + 0,9x2 = 

8,1 l. 

 

Total : 15,3 l. 

Fête des 

Tabernacles. 

Nom. 29 : 12-40 

Jour 1 : 13 

taureaux 

Jour 2 : 12 

taureaux 

Jusqu’à jour 7 : 7 

taureaux. 

Chaque jour : 2 

béliers et 14 

agneaux 

70 taureaux 

14 béliers 

98 agneaux + 14 

quotidien + 2 

pour le Sabbath 

7 bouc pour le 

sacrifice 

d’expiation 

462 kg 

61,6 kg 

250,8 kg 

 

Total : 774,4 kg 

2,2x70 = 189 l. 

1,8x14 = 25,2 l. 

0,9x114=102,6 l. 

 

Total : 316,8 l. 

Chaque matin et chaque soir, lors du sacrifice quotidien, le pain qui était offert 

symbolisait le vrai pain qui descendait du ciel et la mort de l’agneau chaque 

jour symbolisait le sacrifice de Christ. Lorsque nous prions la prière de notre 

Père, « Donne-nous aujourd’hui notre pain quotidien » pensons-nous au vrai 

pain de Dieu qui descend des cieux ou simplement au pain physique ? 

Dans Jean 6, Christ s’est révélé comme le pain de vie. Le pain sans levain fait 

avec de la farine et de l’huile était un canal dirigeant les regards vers la vie 

disponible en Christ. Il vint par l’offrande que fit Christ de Sa vie pour le 

monde. L’offrande de l’agneau était une reconnaissance de la vie de Christ 

offerte afin de pouvoir recevoir l’Esprit Saint. Cette vérité était révélée dans le 

mélange de farine et d’huile, formant un pain qui devait être mangé par les 

prêtres. A leur tour, ils devaient être des ministres de grâce pour le reste 
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d’Israël. Aujourd’hui, ceux qui croient en Christ font partie du sacerdoce royal 

et peuvent tous partager ce pain vivant. 

Il est rappelé que chaque miche de pain et chaque goutte d’huile est un canal 

de la vie de Christ qui vient à nous. La nourriture et la boisson littérales et 

visibles dirigeaient les regards vers la nourriture et la boisson spirituelles qui  

descendaient du ciel par Christ.  

« Jésus leur dit : En vérité, en vérité, je vous le dis, Moïse 

ne vous a pas donné le pain du ciel, mais mon Père vous 

donne le vrai pain du ciel ; (33) car le pain de Dieu, c’est 

celui qui descend du ciel et qui donne la vie au monde. » 

(Jean 6 : 32-33) 

 « Pendant qu'ils mangeaient, Jésus prit du pain; et, après 

avoir rendu grâces, il le rompit, et le donna aux disciples, 

en disant: Prenez, mangez, ceci est mon corps. »  

(Matthieu 26 : 26) 

« Frères, je ne veux pas que vous ignoriez que nos pères 

ont tous été sous la nuée, qu’ils ont tous passé au travers 

de la mer, (2) qu’ils ont tous été baptisés en Moïse dans la 

nuée et dans la mer, (3) qu’ils ont tous mangé le même 

aliment spirituel, (4) et qu’ils ont tous bu le même 

breuvage spirituel, car ils buvaient à un rocher spirituel 

qui les suivait, et ce rocher était Christ ».  

(1 Corinthiens 10 : 1-4) 

Le fait qu’il existe des temps mis à part pour adorer Dieu chaque jour suggère 

très fortement que le pain vivant descend toujours matin et soir comme au tout 

début de l’adoration du vrai Dieu sur la terre. Nous voyons aussi comment 

l’Esprit de Prophétie met en relation le sacrifice du matin et du soir d’Israël 

avec le culte du matin et du soir pour nous.  

«Aussi les heures fixées pour le sacrifice du matin et 

du soir étaient-elles considérées comme sacrées et 

finirent-elles par être observées par toute la nation 

israélite comme heures du culte de famille. Quand, 

plus tard, les Juifs en exil adressaient leurs prières 

au Dieu d’Israël, ils tournaient à ce moment-là leurs 

visages vers Jérusalem. Les chrétiens doivent 

trouver là l’exemple du culte de famille du matin et 

du soir. Si une répétition machinale de dévotions 



Les fêtes de l'Eternel 

 

21 

exemptes de tout esprit d’adoration déplaît au 

Seigneur, il voit en revanche avec plaisir ceux qui 

l’aiment s’incliner matin et soir pour lui demander 

le pardon de leurs péchés et réclamer les 

bénédictions dont ils ont besoin. » 

(Patriarches et Prophètes, p. 326) 

Quel est le lien entre le sacrifice du matin et du soir et Jésus ? 

«Quand ce cri puissant : "Tout est accompli", jaillit des 

lèvres de Christ, des prêtres officiaient dans le temple. 

C'était l'heure du sacrifice du soir. On allait immoler 

l'agneau représentant le Christ» (Jésus Christ, p.761) 

« Pierre et Jean montaient ensemble au temple à l’heure de 

la prière qui était à la neuvième heure » (15h) –  

(Actes 3 : 1) 

Tous les sacrifices et les offrandes de la loi Mosaïque avaient pour but de 

diriger les regards vers le don de l’Esprit disponible en plus grande mesure au 

travers du sacrifice de Christ. 

Les sacrifices étaient également une figure de la perfection morale à laquelle 

doivent parvenir les enfants de Dieu. Paul y fait allusion dans cette parole : 

« Je vous exhorte donc frères, par les compassions de 

Dieu, à offrir vos corps en sacrifice vivant, saint, agréable 

à Dieu ce qui est votre culte raisonnable »(Romains 12 : 1) 

Mais une commémoration de son sacrifice demeure dans les cérémonies du 

Dîner du Seigneur, du baptême et de l'ordonnance du lavement des pieds. 

Il nous faut aussi présenter la question de la libation en relation avec le pain et 

les sacrifices et voir plus profondément la manière dont la joie du Père et du 

Fils nous est donnée dans un Esprit de grâce. 

« Et sa libation sera d’un quart de hin pour chaque 

agneau ; tu verseras dans le lieu saint la libation de vin* à 

l’Éternel. » (Nombres 28 : 7) 

*Libation : Action de répandre un liquide en offrande à une divinité, lors d'un 

sacrifice 
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La farine utilisée pour faire le pain, représente la vie que Dieu donne et qu’Il 

maintient à travers Son Fils dans l’univers tout entier ; l’huile est également 

utilisée pour faire le pain, il est aussi un symbole de l’Esprit donné aux enfants 

de Dieu ; mais qu’en est-il du vin ? Il s’agit souvent d’un symbole du sang de 

Christ, mais dans le contexte des sacrifices, ce ne peut être le cas car le type se 

trouve déjà dans le sang de l’agneau immolé. Dans ce contexte, une libation 

doit être un autre symbole. Le pain, composé de farine et d’huile, et le vin sont 

des symboles de bénédictions. Par exemple, lorsqu’Abraham est revenu 

d’avoir secouru son neveu Lot, Melchisédek vint à sa rencontre pour le bénir, 

apportant du pain et du vin. 

« Melchisédek, roi de Salem, fit apporter du pain et du vin 

: il était sacrificateur du Dieu Très-Haut. (19) Il bénit 

Abram, et dit : Béni soit Abram par le Dieu Très-Haut, 

maître du ciel et de la terre ! » (Genèse 14 : 18-19) 

Le livre de Joël par exemple utilise la farine, l’huile et le vin comme des 

symboles de bénédictions de la part de Dieu. 

« L’Éternel répond, il dit à son peuple : Voici, je vous 

enverrai du blé, du moût [Jus de raisin qui n'a pas encore 

subi la fermentation alcoolique] et de l’huile, et vous en 

Sacrifice Libation 

Quotidien  1,8 l. 

Sabbath 3,6 l. 

Nouvelle lune 

 

2 taureaux = 1 hin ; 

1 bélier = 1/3 hin ; 

7 agneaux = ¼ hin x7 

Total = 11,1 l. 
Pains sans 

levain 

 

11,1 l x7 = 77,7 l. 

Pentecôte 12,9 l. 

Fêtes du 7ème 

mois 

Trompettes = 22,2 l. 

Expiations = 11,1 l. 

Tabernacles = 245,4 

l. 

Total = 278,7 l. 
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serez rassasiés ; et je ne vous livrerai plus à l’opprobre 

parmi les nations. » (Joël 2 : 19) 

De nombreux textes présentent le vin comme un symbole de joie, d’allégresse 

et de gaieté : 

« Le vin qui réjouit le cœur de l’homme, et fait plus que 

l’huile resplendir son visage, et le pain qui soutient le cœur 

de l’homme. » (Psaume 104 : 15) 

« Et les arbres dirent à la vigne : Viens, toi, règne sur 

nous. (13) Mais la vigne leur répondit : Renoncerais-je à 

mon vin, qui réjouit Dieu et les hommes, pour aller planer 

sur les arbres ? » (Juges 9 : 12-13) 

Le vin en question, est-il une boisson alcoolisée comme certains pensent ? 

Voici une citation d’Ellen White sans équivoque quant à la nature de ce vin. 

« Le vin que le Christ procura, à l’occasion de la 

fête, ainsi que celui qu’il donna plus tard à ses 

disciples pour symboliser son propre sang, c’est le 

pur jus de raisin. C’est à ce vin que le prophète 

Ésaïe faisait allusion en parlant de la grappe, dont il 

est dit :“Ne la détruis pas ; car il y a là une 

bénédiction.” Ésaïe 65 : 8 » (Jésus-Christ, p. 132) 

Nous pouvons donc voir que le pain est un symbole de la vie de Christ qui 

soutient le cœur de l’homme, l’huile est un symbole de l’Esprit de Christ qui 

fait resplendir le visage de l’homme, et le vin est un symbole de la joie de 

Christ qui réjouit les cœurs des hommes. 

Comment le vin peut-il réjouir Dieu ? Que savons-nous de la joie, du délice et 

du plaisir de Dieu ? En qui prend-Il plaisir ? 

 « Alors j’étais auprès de lui son ouvrière, j’étais ses 

délices de tous les jours, et je me réjouissais sans cesse en 

sa présence. » (Proverbes 8 : 30) 

« Et voici une voix des cieux, qui dit : Celui–ci est mon Fils 

bien–aimé, en qui j’ai pris plaisir. » (Matthieu 3 : 17) 

Christ, le Fils unique engendré de Dieu, est le délice, la joie et le plaisir du 

Père. Une merveilleuse relation pleine de joie et d'amour existe entre Christ et 

Dieu Son Père. Christ étend ce bonheur aux hommes. Le vin, en tant que 

symbole de joie, de bonheur et de délices, représente Christ qui est la joie de 
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Dieu et des hommes. Christ est le délice de Dieu, et le véritable délice de 

l’homme ne peut se trouver que dans le bien-aimé Fils de Dieu. 

La parole dite à Jésus au Jourdain : “Celui-ci est 

mon Fils bien-aimé, objet de mon affection”, 

embrasse l’humanité tout entière. Dieu parle alors à 

Jésus en tant que notre représentant. Malgré tous 

nos péchés et nos faiblesses, nous ne sommes pas 

rejetés comme des êtres sans valeur. Sa grâce 

magnifique nous a été “accordée en son bien aimé”. 

Éphésiens 1 : 6 —(Jésus-Christ, p. 94) – (Identité et 

valeur retrouvées en tant que fils et filles de Dieu) 

5. Le calendrier des fêtes basé sur le calendrier de la récolte 

Les fêtes sont basées sur le principe de la récolte et qui pointent bien sûr sur la 

moisson des âmes humaines.  

Le contexte des fêtes : 

« Tant que la terre subsistera, les semailles et la moisson, 

le froid et la chaleur, l'été et l'hiver, le jour et la nuit ne 

cesseront point. » (Genèse 8 : 22) 

Le principe des semailles et de la moisson est de nous enseigner le principe 

selon lequel la parole de Dieu entre dans le cœur d'un homme et produit le 

fruit de l'amour, de la joie, de la paix, de la longanimité, de la tempérance, de 

la bonté, etc. C'est un exemple physique de ce que Dieu essaie de faire avec 

chacun de nous. 

« Soyez donc patients, frères jusqu'à l'avènement du 

Seigneur. Voici, le laboureur attend le précieux fruit de la 

terre, prenant patience à son égard, jusqu'à ce qu'il ait 

reçu les pluies de la première et de l'arrière-saison. (8) 

Vous aussi, soyez patients, affermissez vos cœurs, car 

l'avènement du Seigneur est proche. » (Jacques 5 : 7-8) 

Mais le fait est que Dieu nous fournit la pluie, et c’est cela qui amènera à la 

moisson. L’agriculteur plante des graines, mais ce n'est pas lui qui porte le 

fruit à sa plénitude. C'est le soleil qui brille et l'eau qui descend; tout cela est 

hors du contrôle de l'agriculteur. Ce ne sont pas seulement le soleil et la lune 

qui jouent un rôle dans la réalisation du fruit, mais aussi la réponse de la 

graine; la semence (la parole de Dieu) dans le sol qui est le cœur humain.  
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« Voici ce que signifie cette parabole: La semence, c'est la 

parole de Dieu. » (Luc 8 :11) 

Le calendrier religieux est un calendrier de récolte. Tout le contexte de 

l'évangile est un état d'esprit de moisson. C’est en cela que Jésus utilisait 

beaucoup de paraboles en rapport avec la moisson.  

Le peuple d’Israël a été rappelé à l'obligation sacrée du Sabbath. Des fêtes 

annuelles étaient fixées, au cours desquelles tous les hommes de la nation 

devaient se rassembler devant le Seigneur, lui apportant leurs offrandes de 

gratitude et les prémices de Ses bienfaits. 

 « Trois fois par année, tu célébreras des fêtes en mon 

honneur. (15) Tu observeras la fête des pains sans levain; 

pendant sept jours, au temps fixé dans le mois des épis, tu 

mangeras des pains sans levain, comme je t'en ai donné 

l'ordre, car c'est dans ce mois que tu es sorti d'Égypte; et 

l'on ne se présentera point à vide devant ma face. (16) Tu 

observeras la fête de la moisson, des prémices de ton 

travail, de ce que tu auras semé dans les champs; et la fête 

de la récolte, à la fin de l'année, quand tu recueilleras des 

champs le fruit de ton travail. » (Exode 23 : 14-16) 

▪ Pendant la Fête des Pains sans levain, quelle récolte avait lieu ? 

L’orge. Agiter la gerbe d'orge pendant cette fête était une action de 

grâce à Dieu pour les premiers fruits, qui étaient l'orge.  

▪ La Fête de la Moisson (Pentecôte) est la récolte du blé, sept semaines 

plus tard. 

▪ La Fête de la Récolte (Tabernacles) est la récolte des fruits ; raisins, 

figues, dattes… 
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Mais il n'y aurait pas de récolte à moins que la graine ne soit plantée en 

octobre de l'année précédente, en particulier pour le blé et l'orge, qui sont des 

récoltes annuelles. Ainsi, le début de l'année agricole doit commencer en 

octobre (c’est la période de l’année où l’on sème l’orge et le blé dans 

l’hémisphère nord).  

C'est pourquoi le calendrier des fêtes n'est que de 7 mois, alors que le 

calendrier annuel est un cycle complet de 12/13 mois.  

 

La période de semis du blé et de l'orge a lieu en octobre après le jour des 

Expiations, et évidemment pas pendant la fête des Tabernacles. 

« Les agriculteurs finiraient leurs récoltes de raisins et de 

figues, les olives seraient cueillies, les moutons engraissés 

seraient abattus, la canne à sucre et les dattes mûriraient, 

les labours commenceraient et les pluies ameubliraient le 

sol dur et sec. Au cours du mois d'octobre, les pluies les 

plus abondantes sont connues dans les Écritures sous le 

nom de "pluies de la première saison ". » 

https://www.bible-

history.com/geography/seasons_months_israel.html 
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L'année biblique proprement dite commence en mars/avril. Elle commence 

avec la première Nouvelle Lune après que l’orge en Israël ait atteint la phase 

de maturité appelée Aviv (tendre, vert, jeune épi de grain). Si l’orge est Aviv à 

ce moment, alors la Nouvelle Lune suivante est Hodesh Ha-Aviv (Nouvelle 

Lune d’Aviv).  

En Israël, il y avait des personnes qui analysaient et observaient la maturité de 

l’orge en croquant l’épi pour vérifier qu’il était mûr. Dès que la vérification 

était faite, on agitait les mains pour signifier le début de l’année. Ce type 

d’observation est toujours valable et appliqué par les juifs Caraïtes en Israël. 

« Observe le mois des épis, et célèbre la Pâque en l’honneur de l’Éternel, ton 

Dieu ; Car c’est dans le mois des épis que l’Éternel, ton Dieu, t’a fait sortir 

d’Égypte, pendant la nuit. » (Deutéronome 16 : 1) 

« Tu observeras la fête des pains sans levain ; Pendant sept jours, au temps 

fixé dans le mois des épis, tu mangeras des pains sans levain, comme je t’en ai 

donné l’ordre, car c’est dans le mois des épis que tu es sorti d’Égypte. » 

(Exode 34 : 18) 

Il est intéressant de noter que dès la création, Dieu avait déjà établi le 

calendrier biblique. 

« Et Dieu dit : Qu'il y ait des luminaires dans l'étendue des cieux pour séparer 

le jour d'avec la nuit, et qu'ils soient des signes pour marquer les saisons 

[Mow`ed], les jours et les années [Shanah] » (Genèse 1 : 14) 

La traduction du mot saison en hébreu est Mow`ed qui signifie :  

1. Temps marqué 

2. Fixé (général) 

3. Saison, fête solennelle, saison fixée 

4. Assemblée 

5. Signe fixé ou signal 

6. Tente de l'assemblée, de l'assignation 

 

La traduction du mot année en hébreu est Shanah qui signifie :  

1. Graine 

2. Dents 

3. Agitation des mains 
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Mais le calendrier des fêtes est un calendrier des récoltes comme indiqué dans 

le schéma ci-dessous : 

 

Comment le peuple d'Israël faisaient pour savoir quand planter ou non ? 

Nous lisons dans lévitique ce qui suit :  

« Tu compteras sept Sabbaths d'années, sept fois sept 

années, et les jours de ces sept Sabbaths d'années feront 

quarante-neuf ans. (9) Le dixième jour du septième mois, 

tu feras retentir les sons éclatants de la trompette; le jour 

des expiations, vous sonnerez de la trompette dans tout 

votre pays. » (Lévitique 25 : 8-9) 

Dans ces versets, il est indiqué que tous les sept ans, au dixième jour du 

septième mois, une trompette sonne dans tout le pays avec une ovation. Le 

dixième jour de ce mois est le jour des Expiations comme vu précédemment. 

Par déduction, chaque septième année commence le jour des Expiations.  

Parce qu’il faut planter immédiatement après les Tabernacles, le peuple 

d’Israël devait savoir s’il faut planter ou non. C'est pourquoi le jour des 

Expiations, la trompette sonnait que c'est la fin de la 6ème année, ou la fin de 

la 49ème année. 

« Pendant six années tu ensemenceras ton champ, pendant 

six années tu tailleras ta vigne; et tu en recueilleras le 

produit. (4) Mais la septième année sera un Sabbath, un 

temps de repos pour la terre, un Sabbath en l'honneur de 

l'Éternel: tu n'ensemenceras point ton champ, et tu ne 



Les fêtes de l'Eternel 

 

29 

tailleras point ta vigne. (5) Tu ne moissonneras point ce 

qui proviendra des grains tombés de ta moisson, et tu ne 

vendangeras point les raisins de ta vigne non taillée: ce 

sera une année de repos pour la terre. »  

(Lévitique 25 : 3-5) 

Lorsque nous regardons le monde agricole, nous voyons le processus 

d'ensemencement, d'arrosage, d'ensoleillement, de développement, de culture, 

de protection des semences, de nutrition, etc. pour le mener à son terme. Le 

calendrier des fêtes est une célébration de gratitude envers Dieu qui fournit ces 

choses trois fois dans l'année. Et toutes ces choses visent à pointer vers la 

moisson des âmes humaines et la perfection du caractère. 

« Il leur dit: La moisson est grande, mais il y a peu 

d'ouvriers. Priez donc le maître de la moisson d'envoyer 

des ouvriers dans sa moisson. » (Luc 10 : 2) 

Si toutes les récoltes visent à la moisson des hommes, quelle connexion 

pouvons-nous faire avec les fêtes, les moissons et les hommes ? 

« Israël était consacré à l'Éternel, Il était les prémices de 

son revenu; Tous ceux qui en mangeaient se rendaient 

coupables, Et le malheur fondait sur eux, dit l'Éternel » 

(Jérémie 2 : 3) 

Voyez-vous la connexion? Israël ici est présenté comme l'orge ! Ce sont les 

premiers qui sont sortis; ils sont le « porte-greffe » sur lequel nous sommes 

tous greffés. Ainsi, quand il est dit le mois d'Abib (tendre, vert, jeune épi de 

grain), ce sera le début des mois pour vous, Dieu utilise la récolte d'orge pour 

illustrer qu'Israël est sorti en premier. Et quand Il les a fait sortir d'Egypte, 

n'est-ce pas un principe de moisson ? Il les moissonne d'Egypte, et Il les 

amène dans la terre promise. Ainsi, Israël est le premier fruit. Qui d'autre est le 

premier fruit? Christ est les prémices ensuite ceux qui sont Christ. 

Dans la dernière année de l'histoire humaine, la perfection du caractère humain 

sera exactement sur le calendrier des fêtes. Pourquoi ? C'est quand le Saint 

Esprit, symbolisé par "la pluie de l’arrière-saison", est déversé avec une 

grande puissance ; c'est alors que nous arrivons à la plénitude de notre 

caractère. Voici une citation tiré d’un livre apocryphe qu’Ellen et James White 

citent souvent. 
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« Lève-toi et tiens-toi debout , voici le nombre de ceux qui 

seront scellés à la fête du Seigneur ; » (2 Esdras 2 : 38) 

Voyez-vous que le scellement a lieu pendant la fête ? Parce que c'est quand 

l'Esprit est répandu c'est alors que le fruit est porté à son terme. Si vous ne 

participez pas à ces événements, en ouvrant votre cœur pour recevoir 

l'effusion, vous n'arrivez pas à la plénitude pour être récolté. 

Ellen White en 1899 a écrit une lettre à Stephen Haskell, et je pense que vous 

trouverez une partie de cela intéressante : 

« J'ai des choses à vous envoyer par écrit que je juge très 

importantes, et je pense qu'elles seront préparées sous une 

forme telle que beaucoup puissent en bénéficier. Je serais 

souvent si heureux d'avoir des entretiens avec vous sur des 

sujets qui m'intéressent intensément, que j'essaie d'écrire, 

en référence aux spécifications des injonctions bibliques 

concernant les devoirs les uns envers les autres dans le 

Lévitique et le Deutéronome. Nous devons simplement nous 

rappeler ces [préceptes] sur le travail missionnaire réel et 

pratique, et travailler intelligemment, et mettre en pratique 

les principes mêmes du christianisme, l'évangile de 

l'Ancien Testament. Je ne peux pas écrire tout ce qui est 

contenu dans le Lévitique et le Deutéronome. Mais je pense 

que notre peuple en cette époque éclairée de 1899, s'il 

revenait à la période qu'il appelle "l'âge des ténèbres" et 

introduisait dans sa vie pratique les leçons que le Christ a 

données aux Hébreux, il agirait selon l'obéissance que 

Dieu a exigée d'eux.» 
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6. Le calcul du calendrier :  Rabbinique versus Caraïte 

Le Seigneur a posé le fondement pour le peuple de Dieu en 1844 lorsque le Cri 

de Minuit a été donné. Le Seigneur a conduit un homme, du nom de Samuel 

Snow, à déterminer avec justesse le calendrier biblique pour trouver le Jour 

des Expiations. Lorsqu’il annonça la date en Août 1844, l’Esprit a été déversé 

avec une grande puissance. 

Lorsque l’année 1843 arriva, l’impulsion missionnaire Millérite s’affermit 

encore davantage, car il s’agissait de l’année où de nombreuses prophéties de 

temps se terminaient, où le retour personnel de Christ allait avoir lieu et où 

l’église et le monde avaient une dernière chance d’accepter la vérité. Les 

Millérites étaient unanimes que « l’année 1843 » était l’année de la Seconde 

Venue. Cependant, certains s’attendaient à ce que Christ vienne durant l’année 

grégorienne calendaire (1er janvier – 31 décembre 1843) tandis que Miller lui-

même anticipait que cet événement aurait lieu entre le 21 mars 1843 et le 21 

mars 1844. Miller supposait que le « mode de  calcul juif du temps » était 

basé sur le calcul partant de l’équinoxe vernale de 1843 à l’équinoxe de 

1844.1 Plus tard, durant l’année 1843 lorsque le calcul de l’année Juive a 

été analysé plus profondément, il a été découvert que deux méthodes 

existaient permettant de déterminer l’année Juive. La première, le calcul 

Rabbinique, régulait le « commencement de l’année par des calculs 

astronomiques » et commençait « le premier jour de la nouvelle lune la 

plus proche de l’équinoxe vernale lorsque le soleil est dans le Bélier. »2 

Selon cette méthode, l’année Juive de 1843 commença le 1er avril 1843 et prit 

fin le 20 mars 1844, une période qui tombait dans les limites de l’année de 

Miller. Les Millérites apprirent également que la plupart des Juifs suivaient la 

méthode Rabbinique parce qu’il était plus pratique de calculer l’année en 

suivant les calculs astronomiques liés à l’équinoxe vernale plutôt que le 

mûrissement de la moisson de l’orge en Judée. L’autre méthode suivait la 

manière de calculer Caraïte et était dérivée des Juifs Caraïtes, un petit 

groupe qui « adhère toujours à la loi Mosaïque et commence [l’année] 

avec la nouvelle lune la plus proche de la moisson de l’orge en Judée qui 

se trouve être une lune plus tard que celle de l’année Rabbinique. 

 
1 Miller, « Synthèse des vues de Miller » p. 147. Cf. Éditorial « L’équinoxe Vernale », AH, 3 
avril 1844, p. 68. L’année de Miller était une année solaire équinoxiale.   
2 Éditorial, « Le milieu de la semaine » ST 5 déc 1843, p. 134 ; Éditorial « Chronologie », p. 
123. Plus tard, la fin de l’année Juive Rabbinique de 1843 a eu lieu le 18 mars 1844 ([Hale], 
« Le dixième jour du septième mois » AH, 25 sept. 1844, p. 60) Cf. Nathan Daboll, 
L’Almanac de Nouvelle Angleterre..., 1844, p. 7 ; Éditorial « L’année Judaïque » MC, 11 Oct. 
1944, p. 117. 
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En utilisant le système Rabbinique de l’équinoxe Vernale, la Crucifixion avait 

été placée en l’an 33 de notre ère, mais certains calculs ne concordaient pas. 

L’introduction du système calendaire Caraïte permet de mettre en place les 

pièces du puzzle. Joshua Himes fait référence à l’an 30 plutôt que 31 parce que 

les détails complets de l’absence de l’année zéro de transition entre « avant 

Jésus-Christ » et « après Jésus-Christ » n’avaient pas encore été découverts à 

ce moment-là.  

Mais alors que le temps approchait à sa fin, le désir d’obtenir une 

compréhension plus exacte devint essentiel. Le 20 mars, le jour précédant 

l’équinoxe vernale de 1844, Himes déclara plus fermement encore sa 

confiance dans le calendrier Caraïte. 

La question de savoir quand se termine l’année 

Juive revient souvent. L’impression générale a été 

qu’elle ne s’étendait que jusqu’au 21 mars 1844. — 

Cependant, ce raisonnement est en accord 

uniquement avec la méthode présente de calcul du 

temps, utilisée par les Juifs Rabbiniques ; mais en 

cela, ils se sont éloignés des exigences de la loi 

Mosaïque. Selon le 23ème chapitre du Lévitique, 

l’année devait commencer à l’apparition de la 

Nouvelle Lune la plus proche de la récolte de l’orge 

qui, en Judée, a lieu une Lune entière après celle à 

laquelle les Rabbiniques commencent leur année… 

… Selon Lévitique 23, qui nécessite que l’orge soit 

mûre au moment de la Pâque, au 14ème jour du 

premier mois, et qui, à Jérusalem l’est un mois plus 

tard que celle des Rabbiniques qui gardent la Pâque 

et ne tiennent aucun cas de cette exigence divine, il 

est clair que les Juifs Caraïtes ont raison. 

 (Joshua Himes, Signs of the Times, 20 mars 1844) 

L’automne de 1844 était septembre et octobre de cette année-là. Ne manquons 

pas de remarquer le lien existant entre le message qui a été amené par Samuel 

Snow, appelé le Cri de Minuit, et le calendrier qu’il présenta.  

L’utilisation du système Caraïte ne lui était pas réservé. En juillet 1843, Himes 

écrivit ce qui suit dans les Signes des Temps : 
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« Il existe un différend entre les Juifs Rabbiniques et 

Caraïtes en ce qui concerne le véritable 

commencement de l’année. Ces derniers 

maintiennent que l’année doit débuter avec la 

nouvelle lune la plus proche de la récolte de l’orge 

selon Lévit. xxiii. En Judée la moisson n’est mûre 

qu’un mois après la pâque Rabbinique. »  

(Joshua Himes, Signs of the Times, 12 juillet 1843) 

Bien que Samuel Snow ait imprimé son article sur le calendrier Caraïte le 21 

juillet 1844, le mouvement ne s’y attarda pas plus que ça avant août de cette 

année-là. Mais lorsque le peuple embrassa ce message, le Saint-Esprit 

descendit avec une grande puissance. C’est après que Samuel Snow ait donné 

la date du 22 octobre 1844, selon le Calendrier Caraïte que le Saint-Esprit a 

placé un sceau d’approbation sur le message qui avait été donné. 

« Le mot Caraïte signifie “un parfait dans la loi”. 

Ceux-ci accuse les Rabbiniques de s’être éloignés 

de la loi, et de s’être conformés aux coutumes des 

païens ; et cette accusation est justifiée parce qu’ils 

régulent leur année sur l’équinoxe vernale, en 

imitant les Romains, bien que la loi ne dise rien de 

l’équinoxe vernale ». (Samuel Snow, The True 

Midnight Cry, 22 Août 1844. Réimprimé dans ST 2 

Oct. et 9 Oct. 1844)  

 

Deux mois après le désappointement de 1844, Ellen White reçu sa première 

vision que l’on retrouve dans le livre Premiers Écrits. Le cri de minuit était le 

message apporté par Samuel Snow en lien avec le Calendrier pour calculer la 

date du 22 octobre 1844. 

Alors que je priais au culte de famille, le Saint-

Esprit reposa sur moi, et il me semblait m’élever de 

plus en plus au-dessus de ce monde de ténèbres. Je 

me détournai pour voir mes frères adventistes restés 

en ce bas monde, mais je ne pus les découvrir. Une 

voix me dit alors : « Regarde encore, mais un peu 

plus haut. » Je levai les yeux, et je vis un sentier 

abrupt et étroit, bien au-dessus de ce monde. C’est 

là que les adventistes s’avançaient vers la sainte 

cité. Derrière eux, au début du sentier, il y avait 
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une brillante lumière, que l’ange me dit être le cri 

de minuit. Cette lumière éclairait le sentier dans 

toute sa longueur pour que leurs pieds ne 

s’achoppent pas. Jésus marchait à leur tête pour les 

guider ; et tant qu’ils fixaient les regards sur lui, ils 

étaient en sécurité. Premiers Écrits, p. 14 

C’est le calcul du calendrier qui a donné au Cri de Minuit sa puissance. Le Cri 

de Minuit incluait tous les enseignements prophétiques des Millerites pour 

obtenir l’année 1844, mais c’est le message du calendrier de Samuel Snow qui 

l’a amené au point critique. Cette lumière allait illuminer le sentier dans toute 

sa longueur jusqu’à la cité de Dieu. 

« C’est la découverte du temps correct, en lien avec le 

témoignage Scripturaire qui a conduit le mouvement 

connu sous le nom de “Cri de Minuit” en 1844. Et 

jusqu’à ce jour, le calcul des périodes prophétiques 

plaçant la fin des 2300 jours en automne 1844 reste 

sans être discrédité ».  

(Great Contreversy 1888, p. 682.1) 

 IMPORTANT ! 

Rappel des 10 points qui composent le Cri de Minuit : 

1. La Terre a 6000 ans 

2. La prophétie des 2520 ans 

3. La prophétie des 2300 ans 

4. Les 70 semaines de Daniel 9 

5. L’année de crucifixion de Christ en l’an 31 et non en 33 

6. Le vendredi est le jour où Christ est mort cette année-là 

7. Le calendrier juif karaïte étant le calendrier correct pour déterminer les fêtes bibliques 

et ainsi déterminer la date du 22 octobre 1844 comme date du jour des expiations cette 

année-là. 

8. Le don de la loi sur le mont Sinaï était un type de l'effusion du Saint-Esprit le jour de 

la Pentecôte. 

9. La venue du Christ est liée au Jubilé, puis l'antitype de la fête des Tabernacles se 

produira avec le souper des noces de l'Agneau. 

10. La période des 1000 ans après la venue de Christ est un Sabbath millénaire de repos. 



Les fêtes de l'Eternel 

 

35 

Le calendrier des fêtes a été étudié par nos pionniers au tout début du 

mouvement. Malheureusement ils l’ont mis de côté à cause d’une mauvaise 

compréhension des alliances et du rejet du message de 1888 de E.J. Waggoner 

et A.T. Jones sur la justification par la foi et les alliances. 

Ainsi le Cri de Minuit illumine le sentier jusqu’à la Cité céleste, en partie en 

nous donnant le calendrier qui nous révèle comment obtenir de l’huile pour 

remplir nos lampes, afin que lorsque l’Epoux arrive nous puissions être prêts à 

Le suivre et ne pas être laissé dehors. 

Quelle est l’origine du calendrier rabbinique ? 

Pour savoir pourquoi il y a deux méthodes de calcul du calendrier, il est 

nécessaire de comprendre l’origine du calendrier rabbinique : 

Les chrétiens eurent des sentiments de moins en moins chaleureux envers les 

Juifs. On trouve des preuves dans les écrits des Pères avant Nicée que les 

chrétiens ne devaient pas s’associer aux Juifs pour observer les fêtes. Ils 

devaient également être punis s’ils participaient aux fêtes Juives calculées 

avant l’équinoxe vernale.  

XVII. Comment la Pâque doit être célébrée 

« Il est ainsi de votre devoir, mes frères, rachetés par le 

sang précieux de Christ, d’observer les jours de la Pâque 

de manière exacte et avec le plus grand soin, après 

l’équinoxe vernale, de crainte d’être obligé de garder le 

mémorial de la passion unique deux fois dans une année. 

Observez-la seulement une fois par an pour Celui qui n’est 

mort qu’une fois… » 

« Si un évêque, un presbytre ou un diacre quel qu’il soit 

devait célébrer la fête de la Pâque avec les Juifs, avant 

l’équinoxe vernale, qu’il soit déchu. »  

Les Pères avant Nicée, volume 7 – Constitutions des 

Apôtres 07.07.16 

Les dirigeants Chrétiens qui rejetaient les Juifs observant la Torah insistaient 

pour que leurs fêtes soient célébrées uniquement après l’équinoxe vernale. 

Constantin trouva des excuses pour développer son propre calendrier et ne pas 

être dépendant des Juifs. Il blâme les Juifs d’avoir tué le Christ et utilise cette 
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raison, ainsi que le fait qu’il leur arrive d’observer deux fois la Pâque pour ne 

pas leur faire confiance !  

« Leur vantardise est effectivement absurde. Ils disent qu’il 

n’est pas en notre pouvoir d’observer ces choses sans 

instruction de leur part. Comment leur serait-il possible de 

former un jugement sûr, alors qu’ils sont coupables d’un 

parricide en tuant leur Seigneur ? En agissant ainsi, ils se 

sont rendus sujets de la direction, non de la raison, mais 

d’une passion incontrôlée et sont influencés par chaque 

élan de l’esprit enragé qui est en eux. Ainsi, sur ce point et 

d’autres encore, ils n’ont aucune perception de la vérité, 

de telle sorte qu’étant totalement ignorants du véritable 

ajustement sur ce sujet, il leur arrive de célébrer Pâque 

deux fois dans la même année. Pourquoi alors devrions-

nous suivre ceux qui sont indubitablement dans une 

grave erreur ? Il est certain que nous n’accepterons jamais 

d’observer cette fête une deuxième fois en une même 

année. » Constantin, Vie de Constantin, chap. 18, Eusèbe 

de Césarée. 

Les Romains ont essayé d’empêcher les Juifs d’observer les fêtes. Au 4ème 

siècle Hillel II [Patriarche (330-365) ; fils et successeur de Juda III] a 

développé un système de calendrier dans le but de satisfaire les Romains et 

éloigner les difficultés. Les persécutions religieuses continuèrent, et Hillel 

décida de fournir un calendrier autorisé pour toutes les ères à venir, bien que 

ce geste altérât les liens entre les Juifs de la Diaspora et leur terre d'origine 

ainsi que le patriarcat. 

Le système Rabbinique a donc été mis en place pour que Rome reste satisfaite. 

Pour se faire, il leur fallait clairement le détacher des calculs Bibliques que 

l’on trouve dans la Torah.  

Cela fait-il partie de l’accomplissement de la puissance de la Petite Corne qui 

cherche à changer les temps et la loi ? C’est un point à considérer... 
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